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XL. £ 1 8 Poursuivons l'œavre d'Instruction dé
mocratique qa'a instituée la République, 
et qui n'est pu l'un de ses moindres titres 
" la reconnaissance du peuple. Eclairons 
tous les Français BUT leurs droits, sur 
leurs devoirs, sur leur i. véritables intérêts. 

Ayons confiance en leur intelligence, eu 
leur clairvoyance, en leur bon sens. 

Ce n'est point par des mesures restric
tives, par une intervention oppreSSiv%que 
nous enrayerons la propagation du socia
lisme. Mais par des réformes hardies, par 
uno améUoraTton progressive du sort des 
travailleurs, par des lots 3e progrès et de-
justice sociale. 

« Le jour où le Syndicat des mineur?» 
a dit l'honorable rapportent delà Commis-
flion du travail, aura quelques millions 
dans ses' caisses, il ne sera plus collecti
viste. » 

Les mineurs, malgré les apparences,ne 
sont point partisans, à quelques excep
tions près, des idées collectivistes. 

Mais la pensée «primée par M. Lsbou 
n'en est pas moins joste. 

Le jour où la société sera établie sur 
des bases plas équitables, le jour où au
ront disparu les iniquités et les abus dont 
souffrent les m assea laborieuses et qui les 
oppriment, où l'égalité inscrite dans notre 
grande tteviee républicaine ne aéra plus 

i a Sn«y-«û-Bri«, que Indemnité 

nn, s'élevait t la somme de cent-cioqusuite 
mille franc*, 

Ctjlt* «utuin* <c»,converti* en rente J u r 
l'Etat, doot lus titres sero...t rtpirtia entre 
Mme Groejurlo «t au deux Silex, lesquelles 
aoror.t chacun* t .200 fr. de rente, Le surplus 
étant at'ribué A Mme Qistgurln. 
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SÉNAT 

vïsle-commtiniste «ara vécu! 

Georges ROBEKT. 

La et*née eut ouvert* t 3 h. 00 • 
pne- de M. ChaDamef-

iO l de M. Contbee s u 
n iiiilmari en Algérie. 

A 6 heures, »Uo dis 
su ovee i lundi. 

intérêt 

SYIMGATS: 
Nèus n'avons pas eu longtemps à atten

dre pour Ôlw complètement édifiés s«r la 
sincérité des protestât ÏDDS de la JXpicki-
NowelU*t&,-*a oe qui concerne la loi de 
1894 sur les-Srndiflirte profssssoouels. 

A eu croire le journal Téaefionnatre. les 
députés cléricaux Le Oavrtan, Loyer, 
KUloflon, des Botours, Lemire, de Monta-
lembert et GeofelB, n'avaient pu voulu se 
prononcer contre les dispositions démo-
oratiquas de cette loi, lorsqu'ils avaient 
approuvé par leurs votes les intentions 
restrictives de MM. Casimir-Périer et 
Joqaart. ; " "' '• 

JW auraient été victimes d'une intrigue 
parlssnaertsrre, les pauvres 1 Le sens et la 
portée du scrutin avaient été dénaturés 
par les circonstances. Mais ils n'en res
taient pas moins dévoués à la et use 6>s 
travailleurs, prêts non seulement à dé
fendre, mate à «tendre mime la loi sur 
les sytMlioeHs ! 

Oç, la question s'est posée de nouveau 
jeudi devint la Chambre. Elle a ffotfué- -
lien à M débat passionné et « o e f f » m a ^ ; | ; £ f c ^ ^ 
et 4 trois importants scrutins. ^ - « t 

Et la Dépêche n'en'dit mot. Rien, que 
le banal compte-rendu habituel. Pas une 
appéciation ni dans la Dépèche, ni dans 
le nouvelliste. Pas même le relevé des 
votas des députés du Nord, que noire con
frère publie exactement d'ordinaire, mai» 
qu'il passe aujourd'hui sous silence. 

C'est que les AMIS de la Dépèche ont 
voté avec ensemble contre l'amendement 
libéral de M. Sembat, at contie le renvoi 
de l'amendement Gull terni n à la commis
sion du travail; et qu'ils ont aword« l'ap
pui de leurs suffrages i ce dentier amen
dement, ausû bien qu'à celuv présenté 
par leurs collègues réactieonaires MM. 
Georges Berry et Des cubes. 

Cette fois,.l'épreuve ait décisive. Et 
nous comprenons rembarres <i« joarosl 
clérical, et son silerice, après ses hypo
crites déclarations de ces derniers jours. 

Tint (1 est vrai que les sentiments dé
mocratiques des cié/icaui w»nt occasion
nels «t de pure parade, et qo/tls ne sau
raient résister a la mise en demeure d'une 
applioation lormelle el précise ! , 

De quoi s'agissait-il, en nomme, dans le 
long et tumultueux débat qui s'est déroulé 
jeudi devant là Chambre f 

De décider si l'on modifierait dans un 
BOUS libéral ou dans un sens restrictif leey , . < m épp,Mani.tes eWueen. 
dispositions de la lof des syndicats. I tteUm*&unn M. Duru*. r.n rr*t«oJ 

TOUUU diacossion, tûUS les, projets, lMtea.ne à« goaTerriemeM vont devons „..,„ 
touB les amendements , aboutissaient à i ÏÏiîiT^1 lV T l S S ? lV plu' ,r*éco* I Impôt SUT le r e v e n u 
cette seule question. ... . . * I S ^ Z \ <»'™(<*<"'»« ««"mment MM. Dorm-r etGt«*tirae« es sntl eeten-

On a voulu prendre prétexte des abus] M ^ ^ r , ^ ^ 

Les... contre-vérités 
«le l a « O é p ê o h e » 

l'Affaire Grosgurin 

A la Chambre 

I* lei m'les splirats 

Un palliatif à l'amendement Guillemin 
Parla, 15 loin. — L'émotion causée par le 

vole de l'amendement Ginl'emlD aur )ea «ya-
licatt rofeaHioBel» e-t loin d'être animée. 
Las député- radtt-auxet su iahetu . sa préoc
cupant de rucher bor nue formule qui per
mette d la Chambre, sinon de revenir formai 
lem«nt aur aon vola, du mo ns d'an pal'ler 

M, Lambert, président de l'Union progrès 
1 tulention *• demander I 

,omeét dû •«•teaurUnsém 

On Ht dam ta Progrit du Nord : 

l e troc-Vie de la [>cpèche, dana ses po'éml-
quea, ea«Mite, <n&na l'a von* -Mt, à avancer 
deaMli man Uelem-nt raox.at à en t reren-
euite dea d-4d'*«t oa «tdattconcloaloos triom
phas tas. 

Ou'a» en joga i 
La Dépêche « écrit, depuis <l.'ux Jour* ; 
l . i H M DM m «'.m an, M. Doavy. «na l'on 

attaque aujourd'hui. IronvaH en «"« (tua*, lea 
onnorunielM) 4a chaudi aâmirateurg I | |„I | M 
meaaxu de aéarweinD. qn'tt «m, daiMr pr.a tre l'aaaarahlM sir aon vote. 
contre finittt;nn socijl-ete <l«na le b«MLn annUlerl De «on #ôte, M. Leydet t-a pror;08«f d'«o-
dn Paade-C^iae. > . oord arec un certain nombre de an* amis, de 

Nous mtttw la DÉPÊcnaay défi de couver | demander Utlroduction d'un i elUatK a la 
par du extraits du Pnoeana OH Moau. la o.Ju«rfe mesure rliroureuai >ôtée sv̂ r la demande de 
mâmiration font elle paris. ,_ -i M t G» l l « n ' « - , L ' J / j 

S- • Poar raitr da«a notre région, ce «ont • « * Le roiis-imendemant de M. Layrle*. qu 
(toojflow !•<• oppott \fil»t4-i 4<>i ont d«m.ndé i« û'eit d'aill^nra pi» encore f >rmnlé, aurait 
fine énera ^uement q-ia U -y dieM dei rjoinei 
dn'g-i par MM. 'Ba>lj «1 Lamesdin fût dianxia | 

stem, 
la Chambre, 
bl-, d« nranonO'>r la Mfalt de l'erg, 
qui permettrait, nu coure d'une anconda déli
bération nltérlenre d'essayer do faire revenir 

but de u'ini«ïJlie 1 tceAa des ayedteats 
quaux ouyriera qui auraient quitté volontai
rement la prefejeina et ron é oenx nui «ont 

demeunie ' ssaw trtvntî aOlt par awlte de eh^mng« «oit 
wut avon't P°u r u n antre motif lndétten mat de -leur vo
ie de l'uti- fonte. 
i nACftiitè\ Ma-» la question ne re* endra pas en dls-

f dei ouvrîkrt: ! cirsaioa nvant lundi, la sénnoe de dema'n de-
» guerra \ v ant être oe npée par ht qne-tvm du raooil-
•a repu- iagu dea vine. 

plcfet uniqna lénrs 
o'iri» fiscale. 

Cela' de M. Cavalgnae a poor bnt, qui SB BOUt produits dans Un trop grand '. a' *on allégation 
nombre de syndicats, on a rappelé et exa»j *'*'*' Irait, la tranaformation da" l» contribution 

féré les excès commis, pour demander! Nous nous bornarona é ces trois exempl-s. foncière et da ta contribution personnelle mo 
es medlflcaUpMel des restrictions « n - ^ ^ ^ 

qut a présidé A 1 élaboraiu>o de cette, loi to8 b u r M Q I d e l t Drf c A e
 p m i * " ' d»né 

ouvrière, 

deuxième Ma, 1 extraction de la balle, mats 
lt Aosdag* pratiqnA é cet filet n'a pas encore 
donné de réaultata. 

M. H«nr-NapoléoB*Gbnrle< Schlflmacbar, 
MlA([éde litnjtcnq ans. il est soua-lteuta-
nant aVpnta 1* Ur avril i8Cft 

Entiadé voiontalra h dix-huit ans, après 
vo ir obt nu l - galona, lt t été admis i 
1 école devant M4a«At,dVù il eet aorllso; a 
l'eu tessp,t. 

M. Sah amacher eu d'origine lorraine. Son 
péra, c W T'esoadroa de culr»s^are, a été 
lue, en 1870, l i a lct« d» »uA easadroo, é 
Reechoileuv 

Go«mcid«a<« ét^anft, M. Seh'flaïaahar pért 
est mort dus euitaa d'une balle recaa as 
ventre. 

Parla, 19 juin. - Nous avona va ce soir M. 
le docteur LaveNni, m^Jec.n en chef du 
Vn*4oflrW 

La hiaaai, noua a dit M. le docUur L .V-
ran, npnrraiteaeat niipportél opération q.t'on 
loi n fart subir. Aucun incident [ftohaux ne 
s'est pfodu t. 

Quant t 1a hall* do a da renoncer é l<n-
traire. Ceci d'ailleurs rat d'imiortaOse fort 
secondaire à causa du faible calibra da pro-
fnctiie. 

< Néanmoins Utat du aoua-liantauaatt 
Sch ffmachfr art très gmve «t noua ikspiM 

« * # M. KL U 

COMMEHCE E n S m 
I I . yrtmrt 1*0 

ftl« éeê A i 1er 

Vo ci Itt chitr M qui <« r«pport«ot t a atoll 

Importation. 

0I'i«t' »'tilm.n. 

Objet, 4.1im«n-

Al.iitrw "nàèei-

c i . i p e u . * . 

l i 1*1 H «m 

toi.ao i«.w 

«i.ije ai.tai 

IW.O 6 
6.W7 510 

Tott'ii iUMb W.889 l».f7i 
L*. ohlifrM poor IM e oq prrinitr* otols 

„ . , trois de n,*r«i ftnn^e» fon do.t loa)ourt 
Doî«rqtt. le. taux l'è :i'u*ttoa a« soat p . . 
les mêm.B peur 1902 qunpour ) , . .i- ut autre, 
aon^et) t , uecompotflnl c*mnte tl ault : 

V.I.urt en milliera de Iranci. 

Importa'loni 

MaUarMl^là.trial' 

Objetl Ubr quel .' 

1891 1S93 1SM 

Certeê, les abns, les exeftft. nous ne les 
nioai p«3. Nous aioas été les jremier»A 
lea dénoiiMnr et à la» coajb»Ure. Et nous 
«nssl, rtfttts trouvons tleplorsbU' l'iutru 
sion des politiciens dans les associations 
professionnelles. Nous aussi, nous profé
rons Tolr le, ouvriers administrer eux-
mêmes leurs Intérêts plutôt que d'en con
fier Ta direction a des eanartliéra on à des 
agitateurs révolutionnaires. . 

liai* 4a faute eat-elle tout entière aux 
otrrrieraf ", 

Ijet patrons et' les compagnies n'ont Ils 
pas leur part de, responsabilité dans «ne 
sitBatiea que tone les véritables ans) des 
travailleurs sont unanimes à regretter t 

Ont-IU tèus sxcueilll la loi do 1884 avec 
la sympathie et la bienveillance qu'elle 
méritait, et se sont-ils efforcés d'en facill-

Est-ce que Basly n'a pas pu affirmer! 
sans être démenti .que dans le bassin hou U-
1er du Pas-de-Calsis, tons les administra-
t»nrs,ienaJes metnbres militant* 4» syn
dicat des mineurs, avaient été ctK&évia 
«isae la* (aaawaaes ooipw sonirsa opé-
réarpàémeooBaguleaf . • - • ' , ' • 

ï»t-c« ejue si Von admettait le système 
de M. Ouillemin, VexisUao*des syndicats 
ne ae trouwraii pas, de la sorte, a la dis
crétion dt» employnrs, à U merci d'un 
paUonairMctlonjQ>irtet. vindicatif T 

Et ou», it y a> pur oaus, nous te aépé-
tona, nn principe q.ui domine tont œ<lé-
bat : c'est caiui de la liberté. 

Avec notre manie de réglementation i 
ontranw, atoua vauUns faiea-Je bosseur 

mesuras, contre leurs faute», 
erreurs. , , . . . . , . 

. pjéMcnpations excessives I Sollicitude 
Inlsaspsilivaataaagiiaet , , . 

lefisaoris Sono las ttavaillenre maltiaa 
• SSTm«ùm.ti lefljx éQaiiassUaa prof- -
sionnaaW-ataailaamtsttM. '• ^ - . * « 1 

TrailonaJiff. w hommes libres, an 
é» M gouverner sot. ffiy. 

Echos de Partoyt 
An Tie-l da dé 
l/da Botron. à 
bord du Mont, 
deur de 9 mèir 

» Saiaae, devant le atand 
* <}a la n M, prastjtM 
n laeuatiB. à unj pri>l 

a aonfrea dei arahilwte', qui ae liant eicetWion 
nall«BMt i Lyoo celle a en**, a'att onveit biei 
itin. é neuf heuree et demie, au falaii du Com 

L'harlogi daa eanipagnaa: la ntnaon ebanta de 
l h . ip à S h '- -

• I a a. 

& ••^m*: 
Lt Ttlnmaote gagne lea eonra K 

filVea da H pHneaaM de Oaltnf, „ . , 
fa>«4 «ai Victoria, -viataent da coainaiiaat leur 
aeVention véloaipadique, U'aet par la it^ftlê 

f»a» pAchaura daa Oreaàet ont aaptord ta {• 

Dis mM 
eliania 

diatamant daa 

i américain» ont ordonné 

x* lauterallea d'Alrtrie n'ont j-lu» qu'à H bi»D 
, tanir. Dépota quelquee — 
est afctnae da l'AcnitWli 

i qoalqne reeeti propane qoalqn» raeati» akh.taira et médit., pour 

de* citoyens malgré eu»; naosprétenaqrisli '«•mrca e'AUimaana vint la nira tonitt.ir. 

mtvsares. contre eorsfaotr», contf»isaifsv ntaWaaviai.• • 

La naord de le longuanr daa profframiM 

^ ^ o n ^ r ^ ^ t ^ ^ 

fXSt^*^****** «a—tanana 

ponr but l'établimerro-it de l'impôt 
mu. Lea d-nx ayatémea aéraient ©oor-
«anunataltda taçoa a se compléter 

mutuellement. 
MM, Dounftr «t Cavatgnac loumattront 

ce projet commun A la Chambre au moment 
data dlsdfisaton des confrrbutlotw directe», 
auxquelles lia l'op'poseront comme contre* 
projet. 

Objete d*alimt>sta-

llattéraaîndu'trîei-

673.980 m.m 788.784 

l.lOi.ivr Vj.SIS W7.i43 
•an.77% M0.373 aBS.345 

Lffi5,Ô45 1.561.810" a!Ôr»ÂâÔ 

281.077 988.619 SIS. MO 

Le procès des anarchistes 
Paris, 15 Juta, — M. M«yar. Juge d'inatruc-

(ioo.d . r é u n i s hier, au pa;quet, W doa-
tlera concernant aon Information judiciaire 
.waua.ee anarebiates. 

Ce- doailara an nombre da mai de 300 sont 
actuellement • laminé* pur M. I« aubetitat 
dautagsol onJ, de concert avec la juge dlns-
truction, procéda 4 laurelasaem<>ttt. 

D pamll certain quête travail sera termine 
lundi ou mardi prochain, et qu'avant hall 
jours tf. Meytr nom rendu non ordonnance 
de renvoi devant la chambre de< mise» en 
accusation jour oeui des Inculpas poaraulvia 

Le mystère de la rue Mirai 

t«rars dans cetla naaiaon, recevait baaucoup 
de monde, surtout des femme» ayant des al 
Jure» rnc^aea, Jl ne parlait à pe sonne évi
tait rnSmèa les rencontrée et paraissait d'un 

propriétaire, le payait in^gralemeat et dèmè-
ni««»it eans laiueer d'adreaae. 

Avant-hter le pr>-pr.étaire, accompagnant 
•in v «iteur, s'arwrçnt qi<e le logemeot n'avait 
paa été remis en «Mat par la concierge et donna 
t. celle-ci de* ordres en coaeeqi 

La concierge, on 6poa?setart lea planches 
de la cals ne, trouva sur 1 une d'elles des dé
bris humains. 

Ce» o serjiflntv ee cnwpoeaient d'un 
d'un hnmiiu-, et de d ur avant-bru 
les maine. 

Otte lugabre trouvaille tut anaeltdt portée 
au e imm e«arUt d» M. Bordea, 7, lue Lâcha-
niérS, qui. npréa première enquête, avait rr<i 
avoir affaire i daa piécea anatûiuiquej. Mail 
C. . . n'appartena t nullement an monda mé
dical ou chirurgical; en outre, se-* allures 
f<>ytr>i-i"i:ae8 éveillèrent daa soupçon» d u e 
leaprtl da magistrat qu> vi^nt d envoyer les 
oase.it ents à le Morgue avec an rapport pré-
t atsWiseau PieJvOa»it paur qu'uue epqjiste dea 

TrmBojnilUlt^ ftaunalèto 
Parie, 15 Jnta. — Lee noervealee Wacrapbt-

quea nrrivéu ce aoir de Tongar aaaaaeteeaat 
qae la tranquillité est complète d a u la vilie 
at dan» les régimuavaisinnntee. La eoanaw» 
est générale dana l'accueil qui tara fait e* 
nouveau eultan à Fez, où 1a grand vixtf 
eierca une influence prépondérante qui tour* 

BlGUflRE A TOULOUSE 
Lu étudia ma es U police 

Toulouse, 16 Juin. — Dee .aolient* tnmul-
ttieoa ont ee tlmi après mlnat «a Pré Cate-
lan. Dei étudiants ayant f-eoayé de troubler 
In repréBeaUttOQ, on d'entre eux fut arrêté. 
Sts camarades voilur-nt le aire te fteher. 

M. Moutané, chef de le police desaieV.fat 
mallraité. M. Lo y, commia-a re da pô lee, 
fnt égal merit louecilé, Dea toppe furent 
écj %ogé», o» brlaa itn lablea, des csrruui, 
de»chaa 

Leaétt 
qn'oa t-ut pr - lem 

One enquête tet o u « : i«. 
La popu'atlon eet ounanlme i trouver c 

incid D e fort regrettât)'ea. 

74M.WI 716.SWi 

A la parti» progrfssitç 
Parts, V, juin, — La gaarbe progressiste 

l'est réunie & quatre heures. Bile a décidé 4 
l'unanimité de M prononcer contre In fête de 
Jesane-d'Ajc. MM, R*bier, Guyot-Desaufgne, 
etc. oat parlé «a e^sens. Le groupe a'est en
suite occupé de la situation créée par le vote 
d'hier mr l'amendement Gutllemie (loi sur 
Icejj-aloaU). '. 

LA JOURlfÊE PARLENEHTAIRE ?; 
Journée pariesaentstre ahsolaàent nulle. 
An Luxembourg, on 41 «jie, ne milie i d'aa 

morne |ilan*a, U qaeatien de l'enaatnameal sapé-
rieur mnaalaaan: on compare lee nériias respac 
tlfi des dam sonea d'ésolee edttant en Algérie, 

827 ,t»l SiitWl 
upie» i|Dffiq«es . ii83 0*5 7SH.S61 
tjolia posHu* . . 36.047 33.134 34.410 

Totmi. . . L338~.180 1.389.784 llsï^MS 
V * importailons dea cinq neamirra mots da 

1894 sont supérieure i de 350 m.liione à celles 
de ieâc, maie inférieures de 170 roiiiion» é 
oelLw de mi. L'aagmentaUen porte, ponr la 
plue grande part, aur les matières preœiaWes 
néoe^eatrea é l'induitr.e. C'est tua aigae d'ac
tivité «uduairielle que n -us noue plaiaons a 
constater, /aman depuis om§ an» (Tannée 
188i étant !• dernière que nous a v o u sou» 
lea yeux;, — «t on peut ajouter : jaaule de-

Eu a qu» de eemblablt-a documenta eoat pu-
Ue't — IM ImportaUoD» da mailérea pre

mière! aavaaeal été eusai cOnaidérabli 
C est ia preuve du développement d< 
lues natienales, «t par cooeéejuent du travail 
** ouvris/». —Quant aux. i«poeUtioaa4ee 
bjeU fabriquée, ellee sont ueez étevéee pour 

prouver qnn nos tarie douanière aont loin 
d'être prohibitif*. 

L»s exportations das cinq première mole 
sont iafârjsures de fit cilltoiu è oeUee de la 

nent>ndeeaéej«leara espablan de saine 
ewaton — at aartont de U coaapfeadre — eat 
asate restreint. On comptait fjue u , Cembon. 
gtMVernatrT général de l'Algéria, qui se treuralt 
sas impi aV&féré f Purle. fntsrv>eadrall dam le 
débat en quai.lé De ejtntr.îssaire dngoaveraemea'. 
màJalaa éféneroaot» «lu ttaroe l'ont obUaé à partir 
ifflauVèiaUmant poar reprendre >»o j>«*t9 

, A ta caaaabM. las eanleira e u t déserta, Lea 
eoaamiwiene con*oqa4«« eont aans taeerSl. Ou 
eoercolt bien M.' a ».r-U toatanen éépnta». maie 
•aBglia dana k rfètofiis daa grsads jours, 1B 
bo'itODniér» fleuri», Qs 0* foal que tr«vseaer lt 
Palais pou ae rendre »• 0ar4$n-Partu organisé 
par I* pr4»ida»t et Ujna Geatmlr Périac. 

et qu'on i 
époqurf. 

Ce qui n'empêche pae que le mouvement 
dee échange* entre le France # t Je» eut-es 

peer lee cinq mota nn total de 

Us rundamnés h m#>r( d'iitt'iïpa 
r > m m a f l a t l o n a d» p e l a * » , — V i r a 

é m o t i o n 
- La peine de mort pro 

ehio el Decoin, auteurs du doubla 
ainat de Pout-de-Uets, v eat d'être commuée 
eo celle des tisvaox forcé > à perpétoité. 

La nou-ella .arvenue é Amiens dana la 
matinée y a causé une vive aur p. Isa mêlée 
dune pro onde indtgaaton. Les magielrats 
eux-mémea oat été vivement étonnés, ausel, 
par crainte de déarrdrea, oni-tis décidé im
médiatement que la cérémonie d'intérine-
roaat des lettres de gritee aura t lieu eans 
tarder. 

A midi, plue d'an roi.l'«r de pereonaes «ta-
Uonnaiaot aux aborda de la prison. Lorsque 
lee condamnée é mort sent sortis, escortée 
par oae brigade de geadarmerie, U foule 
t'es surexoitée, a pousoé lee cris : K mort t 
qu'on le* ton t • s 

a ili ôtro btea é. 
Après Je - érémonle qui d'ailleore n'e duré 

qie quelques minutée, le brut ee répandit 
que des gens armèa de revolver» a*aleat en
vahi le Palan de juei.ee avec 1 intention de 
ae aervlr de leure armes contre lee condam-
Bé«, J- nro-ur-"' w/aéUl.n req'HB 1̂  <r«npe. 

1.04 e>.*,..i Béa, latr s n-i m, ont été ea-
e M- 4m e tri e Unet du p*ocrt«itr j u -

qn'aprèa le ..épart de 1* fuule. lia ont été ea-
eulterélatégcéeàlaprlsoa. 

Les vacances scolaire* 
- U m. Qitra de> l'iaaU— 
t d adreeur uae circulaire 

aux préfets de tour lea départetûsAta ralaU-
vemeet i ta fixation prochaine dee vacances. 
ren tant U période agricole on fixera les va
cances selon les nécessité» de la région. 

« l . . ' r*>-'7lt' ~.^lu""1 ou ('«v-oea» 
5in.rrmacl.«r fat no» f>t«KtàaapBoa« nomme 
non* 1 • îfona ex mprie hi«r dm.)•» W'abo*»* i 
aeaable nvo r aukd nn pae d améllofit onTaT. 

aV*rT*25.1?*d**m •• fclftf w Ŵp taf,7u 
TaW*«Tt*e, n teaU ettjonn!"aoi, peur la 

UNE PANIQUE A PARIS 
rie, 19 lui 
produite 

morttn» eenaé* par 
lente. Mais i»ca..aa 

e énorme pétard plané aur le pan-age dee 
>itarea et c'e-4 on omnibus qui 1 a fait éela-
Ceeoirdans certaine quartiers éloignés le 

brn-t persistait- qt3*ae>e> naMvelta' expiosioa 
iBank ait, vnMt de U produire. 

Kncore une inveation msuiDàre 
Perle» iâ juin. - Dans tes cerclas mUJU-rea 

tulieaeon iffirme. qne grâce 4 dei étale* et 
npMtiteim ejeva^véradeee que pto«lettn oftV 
«fers duraient fatt-s eaaa une des maanfae 
tarée royslee de mette, ft» anra.eat r*aasi é 
trouver tn compoaition d'une nouvelle 
ttère extjlostbla. qui dépauerait en qui 
toolM aW aalees adagioas Jaesm'rev-dai 
srmeea Kurapieamea. „ ^ 

Nouvelles ÉtraMgères 

L A M O R T 
DB 

L'EMPEREUR DU MAROC 
Laa» n n » » t > r a 

Ta»j,r, 15Jala. — 3M1 W-aharalt, mlnli 
tra das aflairel etraBgaraa à la ( 

Itaa et de la proclamatloa (ta alosley Abdal-
«III. 

Las mratltree. la goaveraenr et las aalort 
tel mlrocainei ont *W pareil'aoMattaforaïas. 

U N letten de 1 intérieur dienet p le .n). 
l a a i t U ,reel . m» a Hei>a>, le lu d-a . la n a 
tinee.6aa frasa I l i t i a ia i i l aneesanelt caav 
Ire cette pnalaaaaalaai al U e* 
Suipour y 

\M a e a . e a e aailtaia •m«ftatea»aa«tU 

EPOUVAirTABLE 

COUP DE GRISOU 
Cent cinquante mtnitra tués 

Troorau (3tleeie),15jalfl. * P l a s k u n n -
plosione de grlaott te sont produiteecHUnuit 
dette les fe*s»s JobanS-Frmnxham et UCopt* 
te»seLnriech, 4 Cirwn. 

tJn IngéaLmr et l * a > aalfitaaaa o a t été 

FiJrUICA m FLAXMES 
IJa> tUrat »V las v i l l a a U t r a l t 

New-York, 10 jais. — Un télégramme da 
Panama auaonce que le tiare de la villa a été 
déirntpar un incendie. 

Tout est en cendrei, députa le bureau d t 
chemin de fer jusqu'au bureau da gouver
neur. Des milliers de personnes trat *«ts 
abri. 

Lea dégât* s'élèvent é dena ou trois mu-
lione da dollars. 

Le matériel de la v >ie ferrée et du canal a 
été sauvé. 

L'itetodie a pu preairs ces proportiona 
parce que l>»n manquait totalement dans le 
quart er où il s'est déclaré. 

LA BELGIQUE 
kïSTÈRE MïnrëtM, lOt'ïlH 

Important» découverte* — Favsass 
RacaUea 

Nnus avons annoncé prècédasarneut quô 
sur l'ordre du Parqoft, daa commUaairu da 
po'ice avaient (té chargea da *atsU chez l u 
difTémnte pharmacir^as de Bmxellàr, lontu 
lee recettes prescrites par Mal. Philippe, 
R«.aii»>, sio'iior et May, tone médeelri ayant 
ét^ an m'alloua av-c la famille JoBiaui-
Ahlay. 

Au cour* de cette perqoaltion, on a trouvé 
de fanas*e oopW de t-butt-a da morpbiaa et 

D'au autre Ole, lee docteurs Philippe et ato-
litor. interrogée par le parquet de B'UteUaa, 
'nt déclaré n'avoir pas prpecrit ce* toxitruu 
A cette époque. 

Il paraît certain crue lee médicaments eat 
été fournis I Mme Joniaux. 

TIRAGES DmiGATIOMS 
V l l . l . E D E P A R I S f » • ( 

Parla, lôjuln. — Aujooid'hu: a eu lieu la 
U6« tirage de l'emoruat mualclpal de « 8 » : 

Le numéro 'i4,o82 digne le gros lai t » 
150,000 fr. 

Le numéro 300.424 gagna 50,000 fr. 
Les numéros suivante ga&neat ehaaaa 

10,000 fr.. aavo r : 87,818 —364.98»- WL008 
- 318.421. 

L E S B O N S D E LA r B B S S B 
Aaiourdliul * 2 h. 1|2 a m lira au CrM t 

rouler le 8e tirage annuel des Boni d* la 
Pia 

1.000 

LTuàmaro 180^49 ait lamboursa s 10.000 

Le« numéros 171 .075 - M . 2 O 0 - « J s » 
112.704 - 70.042 — 199.414 - 334.78» — 

497.8Ô3 eont rembourse* à 250 rrenoa. 

B O N S A L O T S D U P A « I » B I 
U numéro 867.328 gagne 280.000 fr: 
U numéro i . r .8634 gagna 100-000 fr. 
Le» numéro. 1.019.057 et 128.SM geftaat 

bacon 10.000 fr. 
C A N A I - D E 8 V B B 

ObUgatloas ( 0 0 ( i . 5 OaO 
Le aarnéro 18B.6S9 gigne 160.080 fr. 
Laa numéroa 288.107 et 303.324 gagnent 

25.000(1. 

CONGRÈS INTERNATIOWLL 
O o s e X l e v a e e u t - a x i 

Voici le texte de leur appel : 
OoœpafnoBJ tnTalUeara 

rtsnnee taverantea é antre air* 
m ésraiar éeeai p l u m eatt> 
aVMéè q u t'uvartare du •^a-

atnu de Tanger et l u miniatrea aaroasgeae. 
Le miirtstre> ttaftaa aeol a fait «es objen* 

doax. 
U proclama Usa officia lie a «a lieu à asUaa,' 

dans ta mosquée, en présence de toute la pe-
I pulation 

i^mm& 
TlTai"ns.»aa.<aa 

raie lëjaeanMaH el 
laasi » useii, 
U kea «e féeaeea et laa 

SGTJSJSi 

waua.ee
oase.it
juei.ee

